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Prologue
Hayley marqua un temps d’arrêt ; sa meilleure amie venait d’entrer en béquilles dans la cantine de l’hôpital, elle avait la jambe droite plâtrée jusqu’au genou. 
— Que s’est-il passé, Dani ? T’es-tu cassé la cheville ? 
Danielle posa les béquilles contre le mur pour qu’elles ne gênent personne et s’assit face à Hayley. 
— Non, ce n’est pas aussi grave. Simplement une fracture de fatigue des deuxième et troisième métatarses. 
Hayley fronça les sourcils. Deux jours auparavant, elles étaient allées à leur cours d’aérobic ensemble et Danielle semblait en pleine forme. 
— Quand est-ce arrivé ? 
— Selon l’orthopédiste, il y a trois ou quatre semaines, car la radiographie montre un début de cicatrisation, mais le diagnostic date de ce matin. 
Danielle poussa un soupir. 
— Je suppose que mon pied a dû pas mal souffrir. 
Et, fidèle à elle-même, elle n’en avait pas tenu compte, bien sûr, parce qu’elle avait trop à faire. 
— Pourquoi n’as-tu rien dit, l’autre soir ? demanda Hayley. Nous aurions pu ne pas aller au cours d’aérobic, et laisser ton pied au repos. 
— Oh ! ça allait. 
— Ah oui ? C’est pour ça que, maintenant, tu as la jambe plâtrée ? 
Danielle soupira. 
— D’accord, d’accord. Je pensais que ce n’était pas grave et qu’il suffirait de rester tranquille un jour ou deux pour que tout s’arrange, mais hier la douleur s’est intensifiée et je me suis dit qu’il valait mieux voir ce que c’était. Je pensais que mon médecin accuserait mes nouvelles chaussures de course et me conseillerait de laisser mon pied s’y faire, mais il m’a envoyée passer une radio. Apparemment, presque toutes les personnes qui souffrent d’une fracture du métatarse disent la même chose —  elles ne se rappellent pas avoir fait quoi que ce soit de particulier, ou bien elles mettent ça sur le compte de chaussures neuves. 
— Combien de temps dois-tu garder ton plâtre ? 
— Apparemment il faut entre un et trois mois. Cette semaine, je dois me servir de béquilles, ensuite j’aurai un plâtre de marche et je devrai laisser mon pied au repos le plus possible. 
Hayley sourit. Le mot « repos » ne faisait pas partie du vocabulaire de Danielle, elle allait devenir folle à rester assise avec un pied en l’air. 
— D’après eux, si je ne me repose pas suffisamment, cela risque de s’aggraver et je devrai me faire opérer, ce que je veux à tout prix éviter. 
Danielle fit la grimace. 
— Plus question que je m’entraîne pour la course de bienfaisance d’octobre. Je ne pourrai pas y participer, je vais devoir rembourser le sponsor. 
Dani tenait beaucoup à cette course qui devait collecter des fonds pour acheter un nouveau scanner à la maternité de l’hôpital. 
— Sauf si les organisateurs veulent bien me laisser courir à ta place, dit Hayley. 
Danielle, de toute évidence surprise, la regarda fixement. 
— Je ne peux pas te demander ça, tu détestes courir. 
— Oui, mais là c’est pour une bonne cause. Je peux courir à ta place. Souviens-toi, nous étions d’accord pour que cette année soit l’Année du Oui, après celle, horrible, que nous venons de passer l’une et l’autre. 
La vie de Hayley avait implosé l’année précédente lorsque Evan, son fiancé, avait trouvé la mort en essayant de sauver quelqu’un d’un incendie industriel. Et, neuf mois plus tôt, le mari de Danielle, Leo, l’avait brusquement quittée pour une autre femme. Face aux naufrages de leurs vies respectives, les deux amies s’étaient soutenues mutuellement. Le mois précédent, le jugement provisoire de divorce de Danielle avait coïncidé avec la date anniversaire de la mort d’Evan. Elles avaient alors décidé que, l’année à venir, elles diraient oui à toutes les occasions qui se présenteraient. L’idée était que cela les aiderait l’une et l’autre à avancer et à vivre pleinement leur vie. Et, pour Dani, profiter de l’existence était la meilleure des revanches, elle n’avait pas l’intention de passer le reste de ses jours à pleurer quelqu’un qui ne l’aimait plus. 
— Tu dois donc dire oui et accepter que je coure à ta place, rappela Hayley. Nous en parlerons aux organisateurs, ils ne pourront pas refuser. Et l’hôpital gardera l’argent du sponsor. 
— Si tu le veux vraiment, alors, oui, j’accepte, et je te remercie. 
Elle se mordilla la lèvre. 
— Mais ce n’est pas le pire. Je suis vraiment désolée, je ne peux pas aller en Islande avec toi la semaine prochaine. L’orthopédiste a essayé de me prescrire un arrêt de travail, mais j’ai dit que je pouvais faire beaucoup de choses en étant assise. Ce qui est vrai, dit-elle en voyant Hayley prête à protester. Je suis autorisée à porter un plâtre de marche, mais à condition de laisser mon pied le plus possible au repos. Évidemment, randonner une semaine en Islande m’est formellement interdit. 
— Prévenons l’agence de voyages que nous remettons le projet à plus tard. 
Danielle secoua la tête. 
— Tu voulais aller là-bas en été pour voir le soleil de minuit. Si nous remettons le voyage, il faudra attendre un an avant de partir. Et tu as vraiment, vraiment, besoin de faire une pause. D’autant que tu prends ton nouveau poste dans quinze jours. 
Hayley avait été promue chef de clinique, ce qui avait un goût doux-amer car Evan n’était pas là pour se réjouir qu’elle soit récompensée d’avoir travaillé si dur. 
— Je vais bien, dit-elle. 
— Rappelle-toi, c’est l’Année du Oui. Nous avons décidé de nous amuser et de ne plus être malheureuses. 
— Je ne suis pas sûre qu’aller en Islande toute seule soit très amusant. 
— Mais tu vas voir les baleines, les geysers et les glaciers, et rayer tout cela de ta liste des choses à faire. Tu as besoin de te détendre, Haze. Vas-y et profite bien de ces vacances. Je vais régler tout cela avec l’agence de voyages. 
— C’est trop injuste que tu ne puisses pas venir. 
— Nous planifierons autre chose lorsque mon pied sera guéri, répondit Danielle. Nous pourrions aller à Vienne en novembre, pour les marchés de Noël. Et manger des tonnes de pain d’épices en buvant les meilleurs chocolats chauds du monde. 
— Pourquoi pas ? 
— Mais oui, faisons cela. Et tu m’enverras tout un tas de photos d’Islande. 
Elle sourit. 
— À ta place, je m’offrirais le maximum de bon temps maintenant, parce que, si tu fais la course à ma place, tu vas enchaîner avec un entraînement très strict, durant les deux prochains mois. 
— Deux mois et demi, moins ma semaine en Islande, précisa Hayley. 
— Pour qui n’a pas l’habitude de courir, l’entraînement minimum pour courir dix kilomètres est censé être de douze semaines. Mais tu fais de l’aérobic deux fois par semaine, tu ne pars pas de zéro. 
Dani l’avait poussée à le faire deux semaines après les funérailles d’Evan, une manière de l’obliger à sortir de chez elle au lieu de se cacher entre quatre murs en se répétant qu’il aurait mieux valu que son fiancé ne devienne jamais, jamais, pompier. Et il fallait le reconnaître, ces séances lui faisaient du bien, même si leur effet ne durait pas longtemps. Pour la même raison, elle avait forcé Dani à continuer les cours d’aérobic après que Leo l’eut quittée. 
— D’accord, dit-elle. Établis un programme d’entraînement, et je le suivrai. 
— Tu es vraiment la meilleure des amies, dit Danielle en lui pressant la main. 
— Non, c’est toi la meilleure. Reste assise ici tranquillement pendant que je vais te chercher à déjeuner. Même toi, tu ne peux pas jongler avec un plateau, un café chaud et une paire de béquilles. 
— Tu paries ? 
— Tiens-toi à carreau ! fit Hayley en souriant. 
— Oui, m’dame. Et tu as raison, je ne peux pas tenir une tasse de café en m’appuyant sur des béquilles. 
Elle fouilla dans son porte-monnaie. 
— Merci, Haze. Prends-moi un sandwich, n’importe lequel. 
Elle marqua une pause. 
— Tu me promets vraiment de ne pas annuler ton voyage ? 
— C’est l’Année du Oui. Alors, oui, j’irai là-bas. 
Même si un voyage en solo lui faisait un peu peur, Dani avait raison. Elle avait besoin d’une pause. Et rayer un certain nombre de choses de la liste de ce dont elle rêvait l’aiderait peut-être à tourner la page. 
Evan lui manquait toujours autant, mais il n’aurait pas voulu qu’elle passe le reste de sa vie toute seule. Alors elle allait dire oui. Et, conformément à l’accord qu’elle avait passé avec son amie, elle sortirait avec le premier homme qui le lui proposerait. 
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Partie seule en vacances en Islande, Hayley comptait
découvrir baleines, geysers et glaciers. Un programme
extraordinaire, destiné a la distraire de son quotidien au
Muswell Hill Hospital. Elle ne s’attendait pas a vivre une
aventure dans les bras d'un homme! Aprés une fabuleuse
nuit d’amour, cest a regret qu‘elle quitte Sam Price. Mais,
de retour a Londres, elle découvre qu'il est son nouveau
collégue aux urgences...
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Danielle est abasourdie. Alex Morgan lui a proposé de
I'épouser... avant de se rétracter. Il semblait pourtant fou
de joie a I'idée d'avoir un enfant lorsqu’elle lui a annoncé
qu’elle était enceinte. Puis, soudainement, son visage
s’est assombri, comme s'il lui cachait un terrible secret.
Désormais, il refuse méme de lui parler! Que s'est-il passé ?
Danielle se promet de le découvrir...
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